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Et comme je lui disais qu’elle était bien pressée de s’en aller : 
i II y en a tant de laideurs sur la terre ! » répondit-elle... Puis, 
après quelques minutes d’assoupissement, tout à coup, d’une 
voix très nette : • Entrez !» — « Personne n’a frappé, lui dis-je. 
C’est vous qui frappez à la porte du Paradis, et bientôt Notre- 
Seigneur va vous dire : Entrez : » Ses yeux, d’ordinaire abais
sés, se levèrent et s’ouvrirent, le visage heureux.

Le dimanche, 19, elle ne put communier. ■ Je vais dire la 
messe à vos intentions. Unissez-vous bien à la sainte Hostie. » 
Après la messe : • Je me sens un peu fatiguée, med’L-elle, mais 
demain nous parlerons de nos projets eucharistiques, de nos 
saints désirs, de la messe qui deviendra la prière des nations... 
Peut être bien qu’à Montréal on n’aura pas le temps d’étudier 
cela : mais l’an prochain, à Tolède... »

Son confesseur entra. 11 lui fit renouveler en ces termes le 
sacrifice de sa vie : <i Vous avez vécu pour Jésus-Hostie ; mou
rez pour lui... » — « Oh 1 bien volontiers ! » Et elle s’enfonça 
dans le silence... Elle n’en sortira plus.

Le lundi, 20, l’agonie commença vers 4 heures du matin. 
Elle m’avait dit la veille : « Soyez là près de moi et priez ». On 
l’avertit de ma présence. Elle balbutia quelques mots inintel
ligibles. Elle ébaucha un signe de croix. Elle approcha ses 
lèvres d’un crucifix de Jérusalem. Elle paraissait peu souffrir. 
Elle a peu souffert, selon toute apparence, pendant cette courte 
maladie.

Chacun de ses derniers moments fut en quelque sorte enve
loppé de prière, de bénédiction, d’absolution. Je récitai sur 
elle la divine oraison du Seigneur en saint Jean après la Cène : 
i Père, voici l’heure de la clarté. C’est la vie éternelle que de 
vous connaître, ô seul vrai Dieu, et votre envoyé, Jésus ! Je 
vous ai clarifié sur la terre. J’ai accompli l’œuvre que vous 
m’aviez donné à faire. Déjà, je ne suis plus de ce monde, ô 
mon Père... Je m’en vais à vous... »

A 7.45 heures, l’heureuse initiatrice des Congrès du Saint- 
Sacrement rendait son âme à Dieu. Jean Vaddon.


